REPONSE 

A MONSIEUR 

DE  VOLTAIRE 

% "* 

Sur  fon  Poëme  de  la  Bataille  de 
F ON  TE  NO  Y» 

Par  Ai%  Lt  Ma  De  TR, Maréchal  des  Camps  & À r me  es 

de  Sa  Majesté*. 


A PARIS, 

Chez  Gandoüin,  Libraire  Qtiay  des  Auguftins 
proche  Ja  rue  Giit-le-cœur  , à Paint  Ambroiie, 
Et  GONICHON,  rue  de  la  Huchette. 
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A'i/ec  Approbation  & Permïjjicn „ 


REPONSE 

A M-  DE  VOLTAIRE 

Sur  Ton  Poëme  de  la  Bataille  de  Fontenoy, 

E petit-Fils  de  Henry  quatre 
Vient  à nos  yeux  de  l'imiter , 

Qu’un  François  qui  Ta  vû combattre 
Aime  à te  l’entendre  Chanter  >. 

Henry  dans  les  champs  de  la  gloire 
En  combatant  pour  Tes  Foyers , 

Reçut  des  mains  de  la  Vidoire 
Et  Ton  Empire  & fes  Lauriers. 

LOU  IS  j ta  Couronne  affermie y 
Gage  du  bonheur  de  l’Etat , 

Ne  craint  plus  la  Ligue  ennemie  3 
Lefanatifme  & l'attentat. 


2 


MO. 

M a i t r e abfohij  dès  ton  aurore 
C’cfb  pour  toi  qu’aux  pieds  des  Autels 
Loi  peuple  fournis  qui  t’adore 
Offie  des  vœux  aux  Immortels. 

Tu  fais  refpedler  les  Frontières^ 

Que  toi  feul  pouvois  t’impofer. 

Ton.  bras  renverfe  les  barrières 
Que  l’on  veut  en  vain  t oppofer. 

Ton  grand  cœur  ne  veut  pas  attendre 
L Ennemi  qui  leur  fert  cf’apui  j 
Des  qu  il  s aprete  à les  défeo-dre 
Tu  volesau  devant  de  lui. 

ÎL  vient  3 déjà  la  foudre  gronde 
Et  fait  voler  au  loin  la  mort9 
Aux  pieds  du  plus  grand  Roi  du  mondé 
Les  Dieux  arrêtent  fou  effôrr. 

B i e n - t ô t une  Colomne  entière 
Vélite  de  deux  Nations  , 

Fait  pénétrer  fa  tête  altiere 
Au  travers  de  nos  Bataillons, 

Et  de  métaux  & de  bitume 
Tel  on  voit  un  torrent  affreux 

y 

Dont  le  cours  entraine  & confume 
eut  ee  cjui  s oppofé  à Tes  feux- 


Il  1. 


Volez,  Troupe  fîcre  & fideîe  , 

Si  d igne  de  garder  nos  Rois } 

1/ amour  3 la  gloire  vous  appelle ^ 

Pe  LOUIS  entendez  la  voix,, 

E X u e z d’une  Ifle  cherie  * 

Victimes  d’un  fort  inhumain  a 
Venez  deffendre  la. Patrie 
Qui  vous  a reçu  dans  fon  fein. 

Suivez  cette  antique  Cohorte 
Qu’au  péril  vous  voyez  courir 
Jaloux  du  beau  feu  qui  l’emporte  , 

Allez  triompher  ou  mourir. 

Tout  vole  3 & ce  Combat  horrible; 
Pans  cet  inftant  fixe  le  fort , 

L’Anglois  tombe  , & toujours  terrible  » 
fl  frappe  en  recevant  la  mort,. 

A b à t t u j mais  encor  farouche  * 
La  rage  eft  peinte  dans  fes  yeux,  y 
L’on  entend  fortir  de  fa  bouche 
Pes  cris  mourans  , mais  furieux*. 

Du  fein  de  la  voûte  azurée  ,s 
Minerve  regardoit  L O U I S * 

Veilloit  fur  fa  Tête  facrée5 
lt.  fur  les  beaux  j ours  .de  fpn  Hl%. 


ta-  M'aifo» 

du  Koi. 


tes  Irlandois* 


Le  Régiment 
de  Normaa?* 

süe* 


Le  Maréchal 
Comte  de  ~ 
Saxe» 


Tous  deux  du  Temple  de  Mémoire  , 
Arrachent  ces  langlans  Lauriers 
Perdus  > mais  perdus  avec  gloire 
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Aux  funefles  Champs  de  Poitiers, 

Leur  voix  arrête  le  carnage  „ 

O * 

Et  du  Soldat  victorieux 
L’amour  qui  fuccede  à la  rage 
Eleve  les  cris  ju (qu’aux  cieux. 

Couverts  d’armes  étincelantes 
Nos  Guerriers  viennent  tour  à tour  y 
Ils  baifent  les  mains  triomphantes 
Qui  îesontfait  vaincre  en  ce  jour. 

Maurice  vient,  Ton  ROY  l’admire. 
Craint  de  le  voir  à les  genoux  , 
L’embraffe,  & Maurice  defire 
Mourir  dans  un  moment  fi  doux. 

Le  plus  beau  jour  de  votre  vie  , 
François , vient  de  luire  pour  vous , 
L’Angiois , la  Difcorde  & l’Envie 
En  font  également  jaloux. 

Qu’  il  foit  célébré  par  vos  fêtes , 

De  fes  Lauriers  encor  fanglans 
Que  tout  François  orne  les  têtes 
De  fa  femme  ôc  de  fes  enfans. 
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Qu’il  leur  dife  : » oui , notre  Maître 
55  Pour  nous  vient  d’cxpofer  Tes  jours  5 
33  Vous  qui  ne  faites  que  de  naître , 

Vivez  3 pour  le  fervir  toujours. 

Et  toi , digne  Dépofitaire 
Des  faftes  d’un  audi  grand  ROI, 

Souffres  que  ma  voix  téméraire 
Ofe  le  chanter  avec  toi. 

FIN. 

Â MONSIEUR  DE  T R» ... . 

QjV'entre  tous  nos  Guerriers  on  edebre  ta  gloire  s 
Tr.  ....  qui  du  Combat  'vole  au  [acre  V allon9 
La  tu  [us  couronné  des  mains  de  laV icîoire  , 

Ici  tu  le  feras  de  celles  d' Apollon. 

Par  J.  B.  G.  L.  I. 


Lû  8c  approuvé,  ce  1 2 Juin  1745',  Crebillgn. 

Và  réprobation  duJieurCrebillon , permis  d'imprimer , ce  1 2 Juin  \ 74  J, MARVlLLE. 

Regiftré  fur  le  Livre  de  la  Communauté  des  Libraires  & Imprimeurs  de  Paris  ; 
K03042,  , conformément  aux  Reglemens,  & notamment  à 1 Arrêt  de  la  Cour  du 
Parlement  du  3 Déc.  170  j.  A Paris  ce  14  Juin  1745  ,fliné>  VINCENT , Syndic, 


De  l’Imprimerie  deGONICHON,  rue  de  la  Huchette«. 


